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exige que la réforme soit suspendue :





Avec le SE-UNSA,





Le SE-UNSA dénonce une approche brutale et cyniquement comptable de la «» de la voie professionnelle. Il défendra à tous les niveaux et dans toutes les instances l’intérêt des élèves et des �enseignants. 





Le SE-UNSA sera reçu au ministère le 3 décembre.








Pour permettre une concertation approfondie avec les représentants des personnels et des régions, 





Pour qu’elle devienne une véritable revalorisation de la voie professionnelle, en proposant des parcours de réussite à tous les élèves,





Pour qu’elle prenne en compte la spécificité de la formation professionnelle,





Pour que les contenus du bac pro soient adaptés par chaque CPC compétente aux durées variables de la formation.





Le ministre a fait parvenir aux Recteurs une note dont la mise en œuvre réforme en profondeur l’enseignement professionnel par la généralisation du bac pro 3 ans. Dès la rentrée 2008, de nombreuses 1ères années de BEP vont être transformées. 





Sur un dossier aussi fondamental, il n’y a eu aucune concertation.


C’est par voie de presse que nous apprenons les décisions ministérielles!





Le SE-UNSA dénonce ce passage en force!





Les expérimentations et les bilans effectués, depuis 2003, l’ont montré: le bac en 3 ans ne peut être �généralisé à l’ensemble des publics accueillis en LP !





Encore une fois, ce sont les économies budgétaires qui dictent la réforme.








enseignants de l’UNSa





NON à la GéNéRALISATION DU BAC PRO en 3 ANS





Communiqué de presse du SE-UNSA








Les mesures annoncées par le ministre





Objectifs: 


Multiplier par 10 à la rentrée 2008 le nombre d’élèves choisissant en fin de 3ème un bac pro en 3 ans (de 4500 à 45000) et généraliser ce cursus à la rentrée 2009.





Mise en œuvre:


Remplacement des 1ères années de BEP par des 1ères années de bac pro 3 ans avec pourcentage minimum de divisions transformées selon les spécialités fixé en annexe.





La grille horaire applicable sera celle des classes de BEP minorée d’une heure de module (aide individualisée).





L’adaptation des contenus sera faite par les équipes pédagogiques à partir des travaux réalisés pendant l’expérimentation.





Les CPC devront concevoir en 2008 des contenus de la classe de seconde, communs à plusieurs bacs pro d’un même secteur et définir une certification de niveau V à la fin de la 2ème année du parcours en 3 ans.





Bac pro en trois ans : une méthode brutale �et cyniquement comptable








	Dans une note aux recteurs en date du 29 octobre, Xavier Darcos fixe brutalement et sans aucune concertation, ni avec les personnels, ni avec les régions, des objectifs de remplacement de divisions de première année de BEP par des 1ères années de bac pro en 3 ans. La mesure est présentée comme une première étape en vue de la généralisation du bac pro en 3 ans. Cette décision ne tient aucun compte des conclusions récurrentes des différents rapports et bilans effectués depuis le lancement de l’expérimentation à la rentrée 2001 (rapport IGEN STI en 2003, rapport IGEN en 2005, bilan statistique MEN en 2006). Ces trois études indiquent que le bac pro en trois ans ne peut être généralisé à l’ensemble du public. Ce serait nier à la fois les difficultés scolaires importantes que présentent un grand nombre d’entre eux, le temps nécessaire à la construction d’un projet positif de formation, et la spécificité des formations débouchant sur une insertion professionnelle. 





	Le SE-UNSA ne peut accepter que les élèves les plus fragilisés ne trouvent plus de parcours de réussite dans le service public d’éducation. Il soutient une diversification des parcours vers le bac pro mais s’oppose résolument à une généralisation motivée par les économies budgétaires! Le parcours en 4 ans doit rester �possible.





	Le SE-UNSA dénonce une approche comptable cynique de la «» de la voie professionnelle et exige une autre démarche pour assurer la réussite des jeunes : des dotations horaires permettant une prise en charge plus individualisée, du temps de concertation pour les équipes, un soutien aux pratiques pluri-disciplinaires. 





	Le SE-UNSA sollicite des audiences au niveau national et académique. Il y défendra, ainsi que dans toutes les instances, l’intérêt des élèves et des �enseignants.





Paris, le 26 novembre 2007





Luc BERILLE


Secrétaire Général du SE-UNSA


































































































